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LES DEUX CAMPAGNES
Parallèlement à la campagne, centrale, l'Allemagne s'est dressée

endiablee que ia propagande aile
mtmde mène contre la France pour
démontrer qu'elle doit être vouée

à l'exécution universelle, une autre

campagne se poursuit infatigable-
ment pour prouver que les Aile-
mands sont, sinon de véritables

petits saints, du moins les meil-
leures gens du monde et qu'ils sont

digues de toutes les sympathies.
Ces deux campagnes se complètent
l'une l'autre ; elles visent égale-
ment au même but : le relèvement

comme l'ennemie de la France.

Depuis le IXme siècle, ГAllemagne
a toujours prétendu à la domina-
iion universelle. Si la Papauté n'a-

vait pas barré la route aux Ho-

henstaufen, l'hégémonie de l'Eu-

горе appartenait aux Césars ger-
mains. Mais si ceux-ci s'inspiraient
de l'idée d'incarner en leur per-
sonne le Pape et l'Empereur, « ces

deux moitiés de Dieu », tous ceux

qui, à leur suite, se ruaient au delà
des monts, couraient avant tout

et le triomphe du Reich. Mais au pillage. C'était la mise a -sac

celle-ci doil être tenue pour plus = raisonnee, méthodique, le brigan-
dangereuse que celle-là. Plus jdage régularisé, la « guerre fraîche
raflinee dans sa perfidie,elle est fet joyeuse» qui est arrivée à son

conduite aussi avec plus d'adres-îapogee de 1У14 à 1918.
se. Elte a su se dégager de cette 1 Un des traits, et non des moins

brutalité odieuse qui caracté-|curieux, du caractère allemand de-

rise l'autre et qui, par son Ipuis la fin du X3Vme siècle jusqu'à
excès même, provoque l'indigna- lia Rèvoiuiion française, c'est la vé-

tion et le dégoût. Les /propagan- jnaiité. Les Electeurs brocantent la

distes de la première ne connais- gcouronne impériale au plus offrant
sent que le mensonge grossier, iajet dernier enchérisseur. Rêitres et

calomnie débridée et ils s'y demè-g lansquenets servent sous tous les

neut furieusement ; ceux de la se- Idrapeaux pourvu que l'on paye,
conde mettent en action tous les!A la mort de Bernard de Saxe-

ressorts d'une savante papelardise jWeymar, ses troupes se mettent

et d'une onctueuse hypocrisie danslelies-mêmes aux enchères, en bloc

lesquelles ils se confissent beate-iPendant la guerre de imdepen-
ment. |danc® américaine, les prmeipieu

Couronnement de Pie II
La Délégation Apostolique nous cora-

munique :

Dimanche prochain, 12 février, à ■>

heures de iaprès-midi, sera chanté ù

la Basilique-Cathédrale du Saint-Esprii
un Te Deum solennel à l'occasion du

couronnement de Sa Sainleiê Pie XI.

Les fidèles sont invités à venir nom-

breux s'unir aux aclions de grâces qui
seront rendues au Dœa qui a bien voulu

donner à son Eglise un Pontife selon

son cœur et dont Гélection a réjoui tout

l'univers.

Tous les préparatifs sonl faits ропг j"'"*"
donner à celle cérémonie tout Véclalpap.de qui mettra fm au conflit de

qu elle comporte. | façon honorable pour tous les in-

L'entrée de la ' a'hédrale sera libre, j tér^sses.

En dehors des invitations adressées aux j A la Chambre des Communes

chefs de missions et au corps diploma-^ lord Gurzon a dit au sujet de la

tique, aucune àuirc invitation ne et de la Turquie :

envoyée. 1 « Durant les 18 derniers mois

D'autre part, le patriarcat arménien- ( deux tentatives infructueuses ont

été faites pour amener à compo-
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propos de la greve des trams

Е1У1Ш LE PRUÈI01Ш
Londres, 9 fév.

D'après le aTimes» le passage
du discours du Trône concernant

ies affaires du Proche Orient dit

textuellement : «La situation dans

ie Proche Orient continue à atii-

rer l'attention de mon gouverne-
ment, j'ai l'espoir que les pro-

chaînes conversations interalliées

là Paris aboutiront à une solution

quie et un autre en faveur de la

Grèce. En second lieu nous désirons

créer une situation qui arrachant
à ia Turquie les provinces qu'elie
s'est montrée incapable d'adminis-

trer, lui permettrait néanmoins de

constituer pour elle-même une

existence nationale compacte avec

Constantlnopie comme capitale,
disposant des principales ressour-

ces de bien-être et de force en

Asie. L'Angleterre, en tant que

puissance musulmane s'intéresse

profondément à une solution heu

reuse. En tant que grande puis-
sance chrétienne nous devons éga-
lement tâcher que justice soit ren

due à la Grèce et que celle-ci soit
ca'holique nous communique :

A l'occasion de l'heureuse élection de

S. S. Pie XI, M. J. Nszlian, visiteur apos-

tolique et locum tenens du patriaicat

arménien-catholique, célébrera une me se|
solennnelle et prononcera un sermon

„ „ ot h nn«.w saint ; que nous approchions a un réglé-
en 1 église armeme.nne-cauiohque oaint- 1

. .
,

Jean Ghrysostôme (Taxim) le diman-| rnent pacifique de nos difficultés, j qu ]e d e fermer la porte des Détroits.

indemnisée pour les grands sacri-
sition la Grèce et la Turquie. Entre q ces auxquels elle a dû se sou

temps de lourds fardeaux êcono- ms ttre en raison de la guerre. Un

gutre objectif que nous devons

avoir en vue, c'est que jamais plus
on ne saurait permettre à la Tur-

miques ont été imposés aux deux

belligérants et il ne semble pas

лисши® aiiiCiRvaiiiCj luo " s ,
. .< <« •? » 3 *11

S'inspirant de Basile, les me-lies d'Allemagne vendent leurs sol- che 12 février, à 10 henres du ma'in. jfc an onne ce e si a ю J injustement parce qu elle a pu h
■ t .
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neurs de la campagne gallophobe
disent: «Calomniez, calomniez, il
en restera toujours quelque chose.»
Ils oublient que Figaro a donné ia

contre-partie, qui, pour être moins

connue, n'en est pas moins exacte,

dats à l'Angleterre et e sang de

ceux-ci leur rapporte de superbes
revenus.

Ce fut une des conséquences,
certes imprévues, de la Révolution
française que d'évi-iUer le pa

de cette maxime chère à sous les ftriotisme allemand et de l'orienter

fabricateurs de diffamations éhon- g vers l'unitarisme. Mais ce patrio-
tées: «Même lorsqu'il médit seu-jtisme fut fait, avant tout, d'un or-

lement, Basile n'est pas cru. » Tou-jgueil démesuré, féroce, implacable,
tes les imputations d'impérialisme, Isacrifiant tout à la satisfaction de

de militarisme, etc., lancées contre!ses intérêts et de ses appétits, pour
la France ; tons les racontars stu-1injustes et pour brutaux qu'ils fus-

pidement ignobles ramassés dans Iseut. En dehors de l'Allemagne, « la

la fange des cloaques germaniques
pour essayer d'échelonner le re-

nom français; toutes les imposlu-
res des «reptiles» de Berlin n'ont

chance de trouver quelque créance

que chez les gens foncièrement et

grande nation », il n'y eut rien. La
civilisation du monde se résumait
dans ia «Kultur» germanique. Dieu,
lui-même, était confisqué par les
Allemands, Ea même temps reve-

naieut les prétentions du Moyen-
de parti-pris hostiles à la France,!Age à ia domination universelle

chez ses ennemis déclarés ou ais -|qu il fallait acquérir par ie fer et

simulés. La généralité en fait jus-1par le feu. Philosophes, historiens,
fcice. (critiques, poètes, artistes, tous les

Il n'en est pas de même des ! penseurs se cousacrent à exalter là

plaidoyers, plus ou moins tiempes |force qui, seule, permettra à l'Ai-

de larmes, par lesquels on essaie jjiemagtie d'accomplir les grandes
•d'apitoyer les coeurs sensibles sur j destinées que lui a réservées la

Ue triste sort de la «pauvre» Aie- j Providence.
magne, repentante et assagie, qui! Mais pour cela, il fallait rayer la

n'aspire qu'au recueillement Je ia |France de ia carte des nations,

paix pour y travailler honnête-fTout. fut mis en œuvre pour en-

ment et y vivre tranquillement. Itretenir, pour exacerber contre les

«Grâce aux zélateurs qu'elles sont j « Welehes » une haine qui tour-

•certaines de recruter parmi les Riait a la monomanie. Mensonges,
pharisiens de l'Humanité, les faux ? calomnie-, insultes, provocations,
dévots du pacifisme, les sans-patrie |rien 11'était de trop. On allait fond-

de .l'Internationale et les adora- î 1er dans les historiens romains pour
teurs du Veau d'Or, les contre-j exhumer de soi-disant héros ger-
vérités de ces r. psodies sont des J mains, exterminateurs de Latins,

plus propres à abuser de la cré-fLes Allemands ont ern trouver leur

dulité des uns-, à surprendre la ] bi.de •

en 1914. F s ont été battus,

bonne foi des autres et à induire I Atijouid'hui, ils s'efforcent d'échap-
les massés en une e.

- c.ur 'des plus Ipei aux c^nsequ. nces de leur dé-

dangereuse^, non seulement dam- Foie, en èxcipaot qu'ils ont abjuré
J 5 pays neutres, mais aussi da-.s ; leurs errements passés. 11 n'en est

les pays allies. u ien. Le môme esprit.de haine, de
Cela est si vrai que le Temps â, \ vengeance les anime toujours. Ils

dernièrement, par 1a plume de .'s'ingénient toujours à violer le traité

l'én*nent pubiïciste auteur des Opi-\ de Versailles; ils poussent même
nions de province, cru devoir pro-j l'impudence jusqu'à intervertir

tester contre la « grande pitié » f audacieusement les rôles, en se

pour l'Allemagne qui tend a se fdormant des airs de victimes.

manifester dans certains milieux,
même en France. « Le pardon, dit-
il, n'est dù qu'à с dui qui se reperd |
et montre sa rep^ptance par une'
vie nouvelle. Et le peuple allemand

il chang dr vie? A t и cese

de rêve; a ia domination univet-j
*elie et de ia préparer surnoise- i

A. dsî La jonquière.

NOUVELLES ÛE GRECE
Des prisonniers turcs

s'év ad at

Athènes, 9 fév

Cinq parmi les officiers supérieurs turcs
ment, ne pouvant la préparer -ou- *

и etûiént gêtenaa & Athènes, ont pu s'A-

vertcmexitV » Pour croire un seul
instant à une semblable métamor-

phose, il faut ne rien connaître de

la mentalité allemande, tout igro -

rer de. l'histoire et ne tenir aucun

compte volontairement des emei-
.gnements du passé.

.Du jour où. après la bataille de
FooLMet, au démembrement de

ГешрШЗ aaroliegi^c, les nation. •

li'és cet cté consb.uct.s dans l'Eu-
ropê oceîii#p'taje et dans l'Europe freetion,

vader eil s'embarquent à l'aide de faux

papiers qu'us ont pu se pmenrer Parmi
eux figure le colonel N0 ry b^y, de

i'eUt-ii jo: de M и).--мм Kémal L'opinion
publique est fo t surexoiL e

La situation en Crète
9 février.

Aucune amélioration n'est signalés
dans ia situaboa en Ci ère L'envoi de

renforts c'cnHfius, L'ancien maire de La

Ciinte •- été sn.é в et ert -prisonné sou s

l'accusaUon d'avoir paiticip'é à i'insur^

pu

Un Te Deum d'action de grâce sera -proposé de me rendre à Paris en fa j re comme elle l'a fait en I9I4,
chanté â l'issue de la messe. [vue de délibérations entre les elle a proiongé la guerre de deux

La France et le Vatican | principales puissances intéressées, an s, occasionnant à notre peuple

Paris 9. t.h.R .
— M. Poincaré, pré- [à savoir la France, l'Italie et l'An-; des per tes incommensurables en

sident du conseil, adressa à M. Joimart, | gleterre cette conférence a été hommes et en argent et exposant
ambassadeur de France auprès du Vati- j pour le moment ajournée. Quelles l'Ryrope à des périls dont nous ne

can, un télégramme exprimant la satis- sont les conditions quî parais- pouvons jamais lui permettre la

faction oute particulière avec laquelle il •

3e n t indispensables au gouvef- répétition.»
avait appris que le choix dn Conclavej nement poar |„ ,pecè» de cette; è# 4exte qlle publie Га-
s'était porté sur le o.rdmai Ratt., e '»! difficile entreprise ? '

gence Reuter, lord Curaon parlant
pn.->nt d ULu oo nouve..u on

^ j cro js que celles-ci sont ies la Grèce a dit en outre ; « Il
vives et très sincèies félicitations au pie ,

aident de la République française. suivantes: faut rendre justice à la Grècu qui

Un message du Pape I ^otre pr incjPa! eS^ ^ obtenir
pen£jan t j a dernière phase de la

au peuple américain une solution équitable. En ce

sant, je n'entends pas que

di-

Rome 9 T.II R.~Le cardinal O'Connor
поиэ

arriva à Rome trop tard pour prendre désirons voir un parti ou une na-

part â l'élection du nouveau Pontife. tion se ranger en faveur de ia Tur-

Reçu en audience particul ère par Sa

Sainteté, Mgr O'Connor demanda h Pie XI
^

d'envoyer un message au peuple an» ri- ^ll^OFâ BÎ Ш ijOûfsfBnUb dS Ijbilu5

guerre a rendu de grands services

aux Alliés. »

(Bosphore)

investi d'une

cain. Pie XI pua alors le cardinal de} .

faire connaître й l'Amérique qu'il a, du-;

rant toute sa vie, entretenu la plus vive | Békir Samy bsy
admiration à l'égard de ce peuple jeune mission spéciale extraordinaire a

et vigoureux. ; quitté Angora pour se rendre di-

« J'ai beaucoup lu sur les choses d'A- j rectement en Italie. Selon nos in-

mérique, et j'ai souvent désiré pouvoir jTorma tions, il fera des démarches
visiter ce grand pays; mais à présent,j aUp r^s des membres du gouverne-
naturellement, ce sera imposable. Je,

en уцв de radmissio„
suis cependant hétueux de pouvoir faire-

. ,

. de 1a lurquie a la Conférence de
meilleur accueil aux Améri-' * 1

Gênes. Dans le cas où il ne réussi-

dans sa mission, Blkir

â Rome le

cains qui viendront me visiter, et dites au j'
peuple américain que je lui envois majjrait pas

bénédiction sincère et affectueuse.

£S MATINALES

Sanii bey resterait à Gênes pour
mettre son gouvernement au cou-

rant des événements politiques.

Je viem de lire dans un journal pari-\ n .avaieBtpascncore senti-
sien ie simple fail-divei s suivant. « Лe\ nun [S brutaux au cœur du salarié et

pouvant se cotuole: de la mort wcenlet jressé l'employé contre l'employeur, on
de sa maîtresse, au service de laquelle гепс0П1Гац souvent, dans les familles
elle avait été pendant trenle-deux ans, et

bien quelle eût hérité d'elle de quoi
vivre confortablement, Mlle Caroline

Hertz, âgée de soixante ans, s'est реп-

due dans le petit punition de la rue de

Boulainvilliers où elle habitait. »

Donc, en ces temps d êgo'isme et de

cupidité, 011 peut rencontrer encore des

serviteurs tout de dévouement et de sa-

crifice !

Vue disposition testamentaire en sa

faveur tût pourtant permis à celle ser-

vante sexagénaire de vivre confortable-
ment Mai, ia vie lui emblait trop iour-

de et trop vide puisque la maîtresse

qu elle avait servie avec le plus affec-
tueux et le plus profond attachement

n'était plus là désormais... Et n'ayant
plus personne à servir, ni à choyer, ne

sachant plus comment dépenser les res-

sources de bonté el d abnégation qui
restaient en aile , la vieille bonne a pris
le pufi de se suicider.
En des iemps moins féroces qup les

nôtres, cilors que les apôtres dç la haine

bourgeoises, de ces vieux domestiques
qui avaient vu grandir les enfants, fer-
mé les yeux des parents, pris part à

to des les joies et à tous les deuils, élé

de loutes les fêtes et de toutes les céré-

tnonies et qui considéraient comme leur

propre fdjer la mai on dont ils faisaient
partie. Ils ne se gênaient pas, à l'occa-

sion, pour dire leur mol, donner un

conseil, formuler une impression. La

vieille servante se faisait bougonne el

radoteuse avec i âge ; le vieil intendant

devenait lourd et maladroit. Mais il ne

venait jamais à l'esprit des maîtres de

congédier ces domestiques, traités comme

s ils étaient de la famille et pour les-

quels ils avaient de réels égards.
Et voici qu'un fait divers, rédigé avec

le lacomsme d'an procès-verbal, nous

présente un de ces derniers spécimens
— meus néiait-ce pas le dernier ? — de

la race de ces zélés, de ces dévoués, de
ces probes, de ces excellents serviteurs i

vmi 11

Le ministère Orianio (?)
Paris. — M. Orlando ayant ac-

cepté la tâche de former le nou-

veau cabinet a conféré avec les
divers groupes parlementaires. Il щ,
déclaré qu'il s'efforcera de consti-
tuer un ministère d'union natio-
nale. (T. S. F.)

Rome.—Les efforts de M. Or-
lando de former le nouveau cabinet
ont échoué. (T.S.F.)
4V

la journée de huit heures
à Constantinople

La grève des trams, heureusement ter-

minée, a mis en discussion dans nos mi-

lieux ouvriers, la question de la journée
de huit heures. L'on sait, en effet, que

l'une des principales revendications des

grévistes était précisément te fait qu'ils
n'entendaient travailler que huit heu-

res par jour. Ils ne se rendaient peut-
être pas compte que le service des trams

fonctionnant sur certaines lignes, de 6 h.

du matin à minuit et une heure, la So-

ciélè devait engager un nouveau per-

sonnet ce qui se serait traduit par un

supplément notable de dépenses et con-

séquemment une augmentation des tarifa.
On parle beaucoup des bénéfices de la

Société des irams, mais les actionnaires

n'en voient jamais la couleur et comme

il y a des censeurs de comptes, nommés

par l'Assemblée générale des actionnaires

et que, d'autre part, il existe un con•

(rôle du ministère des travaux publics,
on peut être certain que ces bénéfices
n'existent pas.

Si l'on avait fait droit aux demandes

des grévistes, il eut bien fallu augmenter
les tarifs. Et nous 11e voyons pas ce que

peut gagner en l'espèce la classe

ouvrière qui nlilise les trams. Dans la

plupart de nos milieux ouvriers, on ne

veut pas se rendre compte que l'une des

grandes causes de la cherté de la vie sont

précisément ces revendications incessan-

tes des classes ouvrières. Aussi, en bien

des pays, la journée de huit heures a

vécu, surtout dans les compagnies de

transport el d'électricilé. C'est ainsi qu'en
Belgique, annonce le journal le Soir, le

ministère des transports prépare un pro-

jet de loi tendant à modifier la journée
de huit heures pour tous les employé4
des chemins de fer et des tramways ; le%
huit heures devraient s'appliquer au l r

vail effectivement fourni. Le Ш»~р8 дез

pauses et des relèves d'équipe •»
es ( compté

en sus des huit heures-.

Des modifications, à la journée c/ç Aai/
heures sont également envisagée i роц?
le travail dans les mines.

Diverses résolutions émanai d'asso-
dations patronales or.i élé récemment
publiées. 7 outespéoiament une adaptation
de la loi (tuai Circonstances actuelles.
( j C hê qui et été adoptee le 18 décembre
par la Fédération nationale des indus-
tries du bois et de l'ameublement, réunie
и Bruxelles, est oinsi conçue «Reclifiep
les défaillances» de la loi des huit heures
par une précision plus légitime dn ca-

racltre saisonnier des métiers et par un-
collaboration effective é l'emploi des

Retour de M. Slaïs
Athènes, 9 fév.

M. Stais, ministre de l'intérieur
qui s'était rendu en Crète, est de

retour ici. li a déclaré à des jour-
nalistes qu'il espérait voir bien-
tôt le calme rétabli dans toute
l'île.
Au conseil des ministres, M.

Stais a exposé la situation et pré-
conîsé certaines mesures à pren-
dre. ("Bosphore^)

En Thrace
Athènes, 9 fév.

Par un communiqué semi-offi-
ciel, le gouvernement fait savoir

qu'il s'est préoccupé de la situa-
tion créée à la frontière bulgare
et a pris toutes les mesures pour

prévenir une tentative éventuelle.
(Bosphore)

M. TrianlapbyHakos
haut-commissaire à

Constantinople
Athènes; 9 fév a

La noipjn^tlon de M. Roufos a

été abandonnée. M. Triantaphyia-
коз, député d'Àrcadie et qui fut

ministre dans les cabinetsDelyanni,
a été appelé à remplacer M. Votsis
au haut-commissariat de Cons-

tantinopie. (Bosphorej^
Un message du Pape au peuple

américain
Rome. Le Pape a adressé sa bé«

nédiction au peu/pie américain dans
un message remis au Cardinal
O'Connel. Pie XI fait l'éloge de
1 altruisme des Etats-Unis durant
la guerre et depuis l'armistice.

(T. S. F)
Le mareciial АНвпЬц

Londres, 10 fév.—Le feld maré-
chai Lord Allenby, haut-commis-
saire en Egypte, était attendu hier
à Londres. Son arrivée a subi un
retard de 24 heures par suite de la
vio'ente tempête qui sévit dans
1 Adriatique. Lord Allenby est ar-

J rivé aujourd'hui à Londres.
(T S F)

Un transport en feu
Madrid. — Le navire-transport

Palma a été détruit par le feu dans
la Méditerranée. L'équipage a péri.
Les troupes se trouvant à bord ont
pu être sauvées» (T.S.F.)
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loisirs de l'ouvrier dans un sens de per-

fectionnement professionnel et de culture
générale. »

Eu France, suivant un extrait donné

par la Revue Générale de l'Electricité,
dans l'Assemblée générale du mardi 20

décembre, la confédération générale de

production française (C.G.P.F.) a émis

deux vœux importants dont l'un est re-

lalif à la journée de huit heures. Voici

le texte de ce vœu adopté à l'unanimité.

Considérant que lors du vote, par le

Parlement, delà réduction de hait heures
de la durée du travail, on a soutenu que
cette mesure ne mettrait pas la France
dans une situation désavantageuse puis-
qu'elle était déjà ouserrit bientôt appli-
quée dans les différents pays et qu'au
surplus elle n'entraînerait pas la diminu-
tion de la production et par suite, n'aurait
pas de répercussion sensible sur les prix
de revient ;
Considèrent que si la conférence inter-

nationale du travail de Washington a, en
novembre 1919, adopté un projet de
convention sur les heures de travail,
aucun des Etats industriels ne l'a ratifié ;
que certains pays, comme la Suisse, ont
déclaré qu'ils ne l'adopteraient pas; que la
Grande Bretagne a fait connaître qu'elle
ne pourrait soumettre la convention à

l'approbation de son parlement que si des
modifications importantes étaient intro-
duites ;
Considérant que, dans les pays appli-

quant, en fait, la journée de huit heures
les industries bénéficient, en pratique,
d'importantes atténuations ; qu'en Aile-

mngne, notamment, les ouvriers travail-
lent le plus souvent dix heures par jour
et parfois plus ; qu'en Grande-Bretagne et
aux Etats-Unîs, le principe de la journée
de huit heures sert surtout à déterminer
le salaire normal et n'empêche pas d'ef-
fectuer des heures supplémentaires moyen-
nant rémunération ; qu'ainsi la France,
du fait de l'application stricte des dispo-
sitions de la loi du 21 avril 1919, est pla-
cée dans une situation plus défavorable
que tous les autres pays avec lesquels
elle se trouve en concurrence sur le mai-

ché international ;
Considérant, d'autre part, que dans

toutes les industries et travaux où il y a

nécessité de faire un certain nombre
d'heures de présence pour assurer le fonc-
iionnement d'un service ou d'un machi-
nisme, la journée de huit heures a eu pour
corollaire inéluctable un accroissement
du personnel de 80 à 50 pour 100, arra-

chant ainsi un personnel nombieux à la
terre et à la reconstitution des régions
dévastées, et, par suite, des dépenses
d'exploitation, que dans les autres entre-

prises, la réduction de la production a

été sensiblement proportionnelle à la di-
minution de la durée du travail ;
Qu'ainsi, la journée de huit heures a

provoqué l'augmentation du prix de re-

vient de tous les objets, soit directement

par l'accroissement des dépenses de main
d'œuvre qui y sont incorporées, soit jndi-
rectement, par raugmemation des frais
ce transport qui grèvent lourdement ton-
tes les matières premières et produits
mi-ouvrés et ouvrés ;
Que la loi de huit heures apparaît donc

comme un des facteurs principaux du
maintien des cours élevés des marchan-
fiisès qui, ù l'intérieur, est cause de la
yip phère et des restrictions des consom-

pistions et, à l'extérieur, interdit au corn-
merce français d'exportation au détriment
du relèvement de notre change, de re-

prendre la place qu'il occupait avant la

guérïe.
Que si lô Pâïiémeht veut permettre aux

iQdpSiyiels français de vivre et de lutter

une raoâïfication doit apportée au

plus tôt à la givfiation actuelle ;
Оле cette loi constitue en résumé une

entrave manifeste à la production inten-

sifîée dont le gouvernement ne cesse de

proclamer la nécessité.
La С G.P.F. émet le vœ t ;

Qu'une loi décide la suspension tempo-
raire, jusqu'au rétablissement d'une si-

luation économique normale, de la légis-
lation réduisant à 8 heures la durée du

travail et des actes réglementaires ou

administratifs pris pour son exécut on et

qu'à l'expiration de la période fixée par
le Parlement, il soit procédé à un nouvel

examen des conditions dans lesquelles il
serait possible de réduire la durée des

heures de travail.

Voilà où en est la question dans les

pays à industrie régulière, où Von se

préoccupe à juste titre de la répercus-
sion de la loi de huit heures sur la pro-

daction. Que doit-on faire à Constanti-
к

nopiC oa пел n'existe pour ainsi dire et

où noué ^pendons presque entièrement

de l'étranger.
François Psalfy

L'occupation de Te&riz
A la suite de l'occupation de

Tebriz par les forces persanes, on

s'attend ces jours-ci à d'importants
événements dans ces régions. Cette
occupation a produit dans les cer-

cles turcs une vive satisfaction.
Kiazim Kara Békir pacha, com-

mandant de l'armée turque du
front orienta], a pris les mesures

militaires nécessaires pour parer
à toute éventualité. 11 a transmis à
cet effet un long rapport à Mous-
fapha Kémai pacha.
La commission extraordinaire de

la guerre a décidé d'achever jus-
qu'au 1er avril l'organisation mi-
nutieusédu front oriental dans ses

moindres 5 hesoins.

Il Patriarcat Œcuménique La Conférence к Шш ECHOS

Ainsi que nous l'avons annoncé, le

Patriarche œcuménique a présidé jeudi
pour la première l'ois la séance du con-

seil national. Le métropolite d'Amassia,

Mgr Germanos, a répondu au nom du

conseil, à l'allocution par laquelle S. S.

Mélétios a salué les membres du conseil

et rendu hommage au patriotisme qui les
anime dans l'exercice de leur mandat.

Le Patriarche a le premier fait ahusion
à la restauration des finances du patriar-
cat et a suggéré la constitution d'une

commission qui, d'accord avec lui exa-

minera les mesures propres à atteindre

ce but. Il a ajouté qu'il avait l'espoir et

la certitude que l'Amérique viendi ait en

aide au patriarcat et que lui-même se

préoccupait autant des besoins de la

caisse du Phanar que des ressources des

différentes institutions nationales. Le Pa-

triarche a fait part d'une donation de

2000 livres sterling faite par une per-

sonnalité désirant garder i'anonymat.Cette
somme sera mise dans quelques jours à

la disposition du patriarcat.
Dans sa prochaine séance le conseil

désignera deux membres, un prélat et un

laïc, pour collaborer avec Sa Sainteté au

sujet de la question financière.

Les visites des éphories, délégations
de communautés et d'associations ont

continué durant la journée de jeudi et

d'hier. De nombreuses dépêches de féii-

citations sont également parvenues au

patriarcat de différentes communautés

grecques.

La dynastie d'Osman

L'Officiel a promulgué hier le texte du

décret-loi relatif à la direction des affai-

res de la dynastie impériale, dont voici

quelques points :

Le Saltan, chef de la dynastie d'Osmen,
a le droit de contrôler les actes des

membres de cette dynastie, de veiller à

la sauvegarde de leur honneur.

Les membres de la dynastie sont les

fils et les filles nés des membres mâles

de celle-ci. Ces membres ont le titre

d'Altesse impériale. Ceux appartenant au
sexe masculin sont des princes (chahzadés)
et ceux appartenant au sexe féminin des

princesses (sultanes).
L'héritier présomptif du souverain a le

titre de véli-i-ahd.

Les épouses légitimes des Sultans et

des princes ne sont pas membres de la

dynasiie impériale, mais appartiennent
à cette dernière. Il en est de même des
fils et des filles de sultanes.
Le prince-héritier a le droit de recevoir

la visite des ambassadeurs et des hom-
mes d'Etat.

Les affaires de dynastie sont adminis-
trées par une haute commission présidée
par le Sultan. E le se compose du prince-
héritier, des princes impériaux désignés
par le Sultan ainsi que du grand-vezir
et du cheikh-ul-Islam. Au cas ou le sou-

verain la jugerait utile, un autre ministre

pourrait également faire partie de la corn-

mission. Gelie-ci est présidée au nom du

Sultan, par le prince héritier. Et en cas

d'empêchement de ce dernier, par un au

tre mernb e de la commission désigné
par le souverain.

Au cas où il s'agirait de questions de

famille d'un caractère intime, l'examen
en est confié par le Sultan â une com-

mission spéciale composée de princes im-
périaux.
Les membres de !a dynastie ne peu-

vent pas s'éloigner de la capitale sans

une autorisation du Saltan, et sis nesau-

raient, sans permission, rester à l'endroit
où ils se seraient rendus, sans autorisa-

tion, sous peine de voir ieur apanage

suspecdu jusqu'à leur retour.

Les locaux habités par les membres de

la dynastie ainsi que le mobilier qui s'y
trouve sont insaisissables. Toutefois, si

ia dette provient de l'achat de ce mobilier,
celui-ci peut être saisi et vendu, et leurs

dépôts chez des tiers ainsi que le tiers

de leurs revenus peuvent être séquestrés.
Au cas où un membre de la dynastie

commettrait un acte contraire aux dis-

positions du présent décret loi ou contraire
à l'honneur et à la dignité, la haute

commission examine le cas et soumet son

procès-verbal au Souverain qui, selon

l'importance de l'acte, prend les mesuies

Suivantes :

lo Avertissement ; 2o Réprimande ; 3o
Défense de se rendre au paiais impérial
et d'assister aux cérémonies ; Réduction

d'apanage, ou ordie de ne pas quitter sa

ré-idence pendant une période qui ne

doit pas dépasser six mois.

Paris, 9. T.H.R.— M. Poincaré, prési-
dent du conseil, posa devant la com-

mission des affaires étrangères de la

chambre la thèse soutenue par le gou-

vernement français dans le mémorandum

remis lundi dernier au Foreign Office,
pour souligner la nécessité de compléter
la préparation interalliée à la conférence

de Gênes.

«Je désire, a-t-il dit, que cette confé-

rence aboutisse; mais pour qu'elle donne

des résultats, pour que nous ne discus-

tions pas dans les ténèbres, il faut ailer

à Gênes avec un programme interallié

nettement défini, autrement nous y per-

drons notre temps.»
Les déclarations de M. Poincaré pro-

duisirent une impression profonda sur les

membres de la commission des affaires

extérieures, qui, en dépit de la diversité

de leurs opinions, furent unanimes à

constater que le président du conseil avait

traduit le sentiment général de la Cham-

bre avec toute la netteté et la logique

qu'on pouvait souhaiter; et c'est par des

acclamations, extrêmement rares au sein

des commissions, que ses explications
furent accueillies.

M. Poincaré fournit ensuite des expli-
cations sur les négociations en cours

franco-britanniques et, revenant inci

demment sur la conférence de Gène s, il

dit que la France avait le droit et le

devoir de prendre toutes les garanties né-

cessaires pour qu'aucun des droits qu'elle
tient des traités, ni aucune des stipula
lions des traités, y compris celles qui
visent ia S.D.N. ne soient remis en ques-

tion. C'est dans ce sens que s'exerce en

ce moment l'action du gouvernement
français.

Les Etats-Unis accepte
ondres, 9. A. T. I. — Un télégramme

de Washington informe que le State Dé-

partment communiquera à Rome dans

une semaine la réponse favorable du

"gouvernement des Etats-Unis concernant

la conférence européenne.
Le télégramme ne dit rien du contenu

précis de la note qui a déjà été rédigée et

qui sera soumise incessamment à l'ap-
probation du président Ilarding.

Paris,9. T.H R.— La presse croit savoir

que la conférence de Gênes sera ouverte

le 8 mars prochain.

— La vie drôle
et la vie triste —

jeux d'ivrognes
Les nommes Kiryako. Costi et Yani fê-

taient avant-hier, vers 7 h. du soir, la

dive bouteiùe a la taverne d'Anasiase.
A la même taverne étaient attables plu-

sieurs marins.
Une discussion relata entre ces der-

niers et Kiryaco et ses amis. Elle dege-
nérait bientôt en altercation.
Tout cela était dù au fait qu'un orgue

de barbarie se trouvant dans l'établisse-
ment avait joué certaine marche.

Les deux partis en vinrent aux mains,
mais le calme se rétablis à ia suite, de
i intervention des autorités- compétentes.

Les pick-pockeis
M. Ilia, sujet lusse, ayant un bureau

à Tchmili han, Gaiata, s'était rendu i'au
ire jour au Crédit Lyonnais, en vue de
touch-r une somme de 1,000 livres.

Ayant encaissé l'argent, il se rendai:
à son son bureau, lorsque des pick-
pockets le lui substilisèrtnt saris qu'il
s en renflit compte.

Dans le portefeuille que lui en lésèrent
ies voleurs, se trouvaient en outre 245
francs.
M, llias n'a pu qu'aller conter sa mé-

saventure à la police.

Incendie

Jeudi, le feu s'est déc'aré chez Mah-
moud agha, maich.nd d'eau, demeurant
a Vanikeuy, dans la maison No 20, sise au

bord de .-a mer et appartenant au Dr Zia

bey.
Une chambre avait déjà à moitié brûlé,

lorsque, grâce à l'intervention des pom-
pieis, le feu a pu être éteint.

Suicide
îzzet aghi, pécheur, s'est suicidé hier

au café tenu par la nommé Mahmond, à

Baiouk-Bazar, Stamboul, on l'a trouvé

pendu au plafond.
L'enquête n'a pu encore établir les mo-

tifs de cet acte de désespoir.
Gomme Izzet sgha gagnait largement

sa vie. on croit que des peines de cœur

l'ont poussé à se tuer.

Izzet agha aimait, paraît-il, sans être
aimé.

Les abus au ravitaillement
A la deuxième chambre correctionnelle

de Stamboul a continué jeudi le procès des

personnes prévenues d'avoir commis, peu-
dant la guerre, des détournements ou

abus au service du raviîail ement,
L'ex-ministre de ce département, Ra-

ehid b-y, avait été cité comme témoin.
. Il s'est présenté à la barre et a remis

au présidept une requête déclarant qu'il

P

ET NOUVELLES
COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

L Union nationale arménienne de Bey-
rooth s'est adressée au Catholicos de Gis
pour le prier d'établir son siège dans cette
ville. S.S Sahag a déclaré que sa pré-
sence auprès d^s réfugiés étant indispen-
sable, il se propo e de retourner bientôt à
Aiep.

Un événement artistique
à Constantinopie

La Péra 1 M G. A. qui nous a fait con-
naître le célèbre Oratorio de Noël de St.
Saëasse propose de nous donner en se-
rie cinq grands concerts dont chacun
sera une véritable manifestation artisti-
que, chose qu'on n'a jamais fait jusqu'ici
à Gonstantinopie Le premier concert qui
a eu lieu aujourd'hui 11 février
est consacré à un auteur belgo français,
César Franck Nous entendrons sa céiè-
bre Symphonie en ré mineur, épouvan-
tail des chefs q orchestre, et ce concert
sera fous le haut paf onage de Mme La
Générale Pellé.
Nous pouvons sans indiscrétion dire

qu'il y aura un concert consacré a Bee-
thowen où nous entendrons la lXine Sym-
phonie avec chœurs. Uu autre à Ber.ioz
avec «Roméo Juliette®. Un à J.S. Bach,
avec la «Passion» selon St. Mathieu, un à
Handel etc.
Nous félicitons l'Y M C.A. pour son

initiative de chercher à rendre cornpré-
hensibie au public constantinopolitain les
grands chefs-d'œuvre musicaux et lui en
sommes reconnaissants.

Nous sommes heureux de pouvoir an-
noncer au public musical de Constanti-
nople que с est bien M. Picard-, conseiller
à l'ambassade de France, qui fera ce soir
la оаиь-iie sui la vie de César Franck à
1 occasion de l'audition de sa Symphonie
en ré mineur à 1 i.M.C.A. de Péra, 40
rae Cabiistan.
Rappelons que les billets sont en venté

au siège del'Y.M.G A.;mais que les loges
peuvent être retenues par téléphone
(P. 3800) Prix des billets :

Loges (4 places) Ltqs. 10.
Fauteuils Ltq. 1 50 100 pts.
Stalles 50 pts

Le « Hunt Club »
La prochaine réunion du Maslak « Hunt

Club » sera tenue à l'ancien quartier-
général du 28aie B. de R.F.A. aux Eaux
Douces d'Europe demain à 11 heures du
matin.

Les non-sonscripteurs dn «Hunt» pour-
ront chasser moyennant d'une cotisation
de 2 livres turques. Les non-membres
du « BrtLh United Services Club », mili-
taires ou civils, peuvent également par-
ticiper à la ebasse moyennant le paie-
ment d'une cotisation de 2 livres torques
et demie.

la mission de Youssouf Kémal bey
Youssouf Kernal bey, commissaire des

sff lires étrangères, qui est arrivé avant-
hier avec le personnel de sa mission a
N.<îli Khan, sera demain a Tarràk i et

passera mardi matin par Ada-Bazar pour
Constantinopie où ii restera une semaine
au maximum.

П torpilleur échoué
Le torpilleur roumain bugerul s'est

échoué, jeudi, à 7 mides de Rouméfi-
béntr. С était un ancien navire de com-
merca. Le na frsge est dù a ia violence
du vent.

11 paraît difficile en raison du mauvais

temps de procéder actuellement à des
opérations de renflouage.

L'Evkaf
Le professeur américain Jtmin a de

mande par requête au ministère de l'Ev
kaf, an nom d'une commission américai-
ne procédant depuis une année à dés
étude a en Turquie, de mi faire savoir
l'organisation de ce département, se* re-
venus et les ouvrages publiés sur les Irens
vskoufs musulmans Ledit ministère a
fourni les renseignements demandés.

Sérums et vaccins
La haute commission sanitaire s'est

réunie avant-hier so is la présidence de
Z- кki bey, directeur adjoint du service
de santé Ei e a fixé les prix des serums
et vaccins préparés par le laboratoiœ et

par 1 établissement bactériologique de
Constantinopie.

Les tubes de vaccin qui étaient vpn-

dus aux pharmaciens et aux particuliers
a 1 piastre la pièce ont été portés â 2
piastres et demie.

Le dernier dimanche
Les nombreux admirateurs de Mlle Lu-

cienne Moreau et ses charmants camara-
des sont informés que la troupe donnera
demain au Nouveau Théâtre sa matinée
d'adieux avec le Maiire des Forges le
succès légendaire de G. Ohnet dont l'in-
terpretation restera gravée pour tous ceux
qui iront kl voir.

En soirée demam, Mon Homme l'œu-
vre réaliste que tous demandant avoir.

n'avait et ne pouvait avoir que deux qua-
filés vis-à-vis du tribunal ; celie de plai-
gnantou de prévenu, or comme piaiguam
ii ne pouvait prêter serment, s'ii devait
être cité comme prévenu en ce cas comme
ancien ministie, ii re evàit de la haute
cour. Mais même s'il était considéré
comme prévenu, il ne pouvait davantage
prêter serment.
Après délibération, le tribunal a rejeté

les raisons que Rachid bey faisait va-oir
dans sa requête et condamné i'ex mi-

nistre â 3 livres d'amende, pour refus
de prêter serment.
Ausbitôt que ее lie décision lu; fut со м- ; , , .

muniquee, Rachid bey, sans prononcer
"e VUe (ieS Iieilres d'ouverture et de

une parole, quitta le tribunal. j fermeture de la salle des safes.

iepimt suons go ia troupe
de ballet russe

au Théâtre des Petits-Champs
L'art du ballet russe poursuit sa. course

triomphale à travers toutes les villes, de

l'Europe et de l'Amérique, s'imposant
victorieusement à l'admiration enthourias-

te de tous les amateurs de musique Quel
est donc le secret de ce succès infaiili-

ble dont jouit ainsi dans tous les pays le

ballet lusse.
Le ballet n'avait joué, sur les scènes

de L'Europe occidentale, qu'un rôle se-

condaire. qui en faisait un sorte de sup-

plément à une représentation d'opéra, où
il était intercale tant bien que mai sans

en être réellement une partie intégrante
et indispensable. Il en était arrive peu a

peu a dépérir et savoir progressivement
baom de l'opéra moderne. L'on avait dé-

finitivement cessé de croire au rôle que m

ballet pouvait jouer comme action indê-

pendante et son importance sur les scé-

nés de l'Europe occidentale était devenue
a peu près nuire.

La Rusrie seule conservait encore les

anciennes traditions du ballet classique
Tchaïkov-ky dans «Le Lac aux Cygnes»
e- ia «Belle au Bois Dormant» en av-ait

liré parti d'une manière éclatante en met-

tant en relief toutes les inépuisables res-

sources intérieures du ballet.

Cette tâche n'avait pas tardé â attirer

d'autres compositeurs tels que Glasownoff

etc. qui l'avaient suivi dans cette voie

Stravinsky, ce grand maître du coloris

sym phonique, cet impressionniste par

excellence, s'était tout spécialement voué
â ce genre dans lequel il avait réussi à

atteindre une force d'impression draina-

tque et musicale que nul n'avait su lui

donner jusqu'alors.
La légende qui refusait au Ballet les

moyens de toucher à cette force d'ex-

pression dramatique a été réfutée d'une

façon éclatante.
Le ballet russe transporté au delà des

frontières de la Russie a obtenu partout
un succès de fraîcheur, de nouveauté et

cet art qui avait été enterré par tous les

pieux conservateurs des traditions musi-

cales, a ressucité avec un éclat nouveau

qui lui attire une foule toujours crois-

santé de fervents admirateurs.
C'est pourquoi la nouvelle tentative de

l'artiste de talent qu'est M Zunme pour

importer également ce genre dans notre

ville, ne peut manquer d'attirer ia plus
grande attention et Untérét le plus vif

(le la part du pub ic. Cette initiative
dî ne l'exécution sera exclusivement con-

fiée à des forces artistiques locales est

une entreprise absolument unique en son

genre à Constantinopie où les cinq repré-
.-entarions consécutives de Shéhérézade
ont suffisamment démontré à quel point
le ballet avait su se conquérir les sym-

patines dn prblic local;
Shéhérézade a pour sujet un épisode

des «100.1 nuits». Rimsky, Korssakoff,
l'un des plus grands maîtres en orchus-

trat on, avait toujours été séduit par le

charme fantastique de l'Orient dont sa

musique a su rendre les impressions et la

magie avec une maîtrise tout exception-
nelle Le chef d'orchestre, M. Во umkoff,
a surmonté avec succès les difficultés

que présentait la partition, et i'oichestre,
confié à sa direction ferme et assurée a

su se montrer à la hauteur de la situa-

tion.

La mise en scène a attiré l'attention gé
nérale. Les groupes et les scènes d'en-
semble produisaient un effet pitto esque,
plein de vie et contribuèrent à témoi-

goer des soins attentifs, da l'étude pro-
que le régisseur avait

représentation d'un
fonde et réfléchie
nus a monter cette

ordre mut exceptionnel.
Nous ne pouvons passa' sous silence

la grâce apportée par Mme Elise Gluck
dans le rôle d-з «Sh léi-zadt ».

La prochaine mise en scène offrira aux

spectateurs ie ballet de «Salome» avec

musi jue de Glasownoff.
Nous tâcherons de revenir à l'appre-

ciation de cette œuvre dans l'un de nos

prochains essais.

W. Douciavski

Banque de Saionique
La Banque de Saionique porte à

la connaissance du public qu elle a

fait installer par la Maison Fichet
de Paris, clans son Bureau de Péra,
un service spécial de coffres-forts
de lotit dernier système, présentant
toutes les commodités et toutes les

garanties de sécurité et de discré-
tion désirables.
Les safes, qui sont de dimensions

différentes, peuvent déjà être pris
en location avec jouissance à partir
du 15 février a с.

Toutes les facilités désirables se-

гont'accordées au public au point

èarai lÉlûrÉyip
du C.O.F.C

Bulletin du 10 février à 17 h.
Compte rendu dé ia journée du 10
Pression atmosphérique à 0 degré et an

niveau de la mer : 769 три 0.
Tendance de la journée : hausse irré-

gulière sensible.
Vent au soi- N.N.W. à N N.E moyenne

3 - par seconde.
Vent des nuages à 800 m.'; N. N. EL

moyenne 5 m. par seconde.

Températures : maxima de la journée :
- 0 ° 8 ; minimâ de la nuit -2° 1-

Visibilité: très faible moyenne : 3 kilm.
Humidité ; grande minim. 88 O(o
Mer : un peu agitée.
f-'ium dans les 24 h 1 m m 3
Ècat du ciel : couvert et gris toute

ia journée.
Caractéristique du temps ; froid, très

humide sans pluie avec brume.

Régime ; Fm de dépression

Prévision pour Sa journéa du 11 :

Vent au soi : N. à N.E. modéré.
Etat du ciel : couvert et gris.
Tempéraiures probables : maxima 2 °

minîma —8°
Observations générales ; temps très

froid, très humide avec brume. Dégel
oartie!.

quelques lies
Athènes, 9 T ll.R — Le ptinee-héri-

tier de Roumanie et la princesse Hélène
quittent aujourd'hui Athènes rentrant à

Bucarest
— Beriin. 9, T H R. — La g ève des

chemins de fer allemands est terminée.
— Arif pacha a été no rimé directeur

du Sêiri-Séfdin en remplacement de Mou-
zwffer bsy, démissionnaire.

LA SCENE ET L'ECRAN

La Tournée parisienne
Le gala de Lucienne Moreau

Tout Péra se réunira ce soir à 9 h 30
au Nouveau Théâtre pour fêter ia char-
imnte Lucienne Moreau dont ce sera ia

soirée d'honneur.
Le programme est composé de façon à

contenter tous les amis de l'art drama-

tique français, tous les amateurs de boa
thtûtre. Cette repiésentation de gaia, à
laquelle les autorités françaises accordent
tout leur appui et qui groupera au par-
terre et dans les loges les notabilités de
la diplomatie et du monde comportera
deux ehefs-d œuvre du répertoire de la

comédie française ; L'énigme de Paul
Hervieu et le Je ne sais quoi ; c'est un

vrai régal en perspective. Aux entr'&ctee
les camarades de la bénéficiaire se feront
valoir dan- de monologues et des chan-
sonnettes de l'esprit le plus fia. Mlle Mo-
reau, par le talent qu'e le a affirmé dans
les créations les plus diverses, a droit à
une i-o ree. de véritable apothéose.

Ajoutons; que le général Gharpy dans
sh grande hi uveillance pour I exquise
artiste a mi.-, à sa disposition la musique
du С. О qui jour ra pendant les enir'actes
tes meilleurs morceaux de soq

#
réper-

ïoire.
Demain dimanche dernière matinée &

2 h. 80 avec Le Maître des Forges dont

l'interprétation -

par Mlle Moreau et son

eamai ade Fassiez a été. une véritable
révélation En soirée : Mon Homme, la
belle pièce réaliste

Lundi, soirée à bureaux fermés la
Truiœ des Blanches.

(Pn g amiue détaillé au guichet da
Nouveau Théâtre)

L'opérette italienne

La troupe italienne d'Opérettes et
féeries d'O Jette Manon ( x Stabile di

Miiano) est un des meilleurs ensembles
du genre qui ne fait que les grandes
Métropoles. Après un séjour de cinq mois
consécutifs en Egypte ou sou succès a

dépasse toutes les prévisions, la troupe
s'est embarquée avant hier a Alexandrie
a destination de uo:re ville.

Les paroles se souviennent sans douta
de troupes pareilles d'avant-guerre, qui
faisaient florès cht z nous et particulière-
ment de celle de M. Lombardo qui en-
thousiasma notre public.
Nous pouvons aifiiiiirrque celle d O-

dette Manon dépasse sou- tous les rap-
ports ses précèdenœs. Rien que le ma-

tenei de mise en scène, décors ei

costumes suffiraient pom ia rendre célèbre
i joutez à cela un ensemble d'artistes de
premier pian, un corps de baùet, un

orchestre dirigé par des chefs rompus au

metier, et enfin ie réper oire presqu'en-
nèreuiect viennes avec toutes les der-
n ères créations tels que Mazurka bleue
de Lehar , La princesse Tubarin ce

Strauss, Mme de Tne'ues, Le Roi de chez
Maxim, d, s reprises dts opeiettes ché-
r aux mélomsn s comme Czardas,
rashings fee, Rose de Stamboul et en-

•ore des iét-ries ituimarres Les Cinq par-
lies du monde, De l'Aiguille au Million,
etc, etc
.La tioupe dt-butera mercredi prochain
iu Nouveau Th à re par La p; incesse de
Czardas.

Des abonnements pour les 15 premières
.-ont. ouverts eux guichets du Théâtre
avec 20 ejo de réduction.

Ces abonnements courront à partir
de la deuxième représentation après que
t pubfic se sera rendu compte de la
val u• de la troupe.

Les 5 premiers spectacles tont affiches
au Th.âtre.
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LE BOSPHOR

celle-ci no saurait s'en prendre qu'à ces
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Cours des tonds et valeurs
10 février 1922

fournis par la Maison de Banque
PSALTY FRÈRES

57 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone "2109

COURS DES MONNAIES
TOr
■Banque Ottomane
.Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
Lei Roumains
Marks
Couronnes Autnch.

^COURS DES CHANGES
New-York
Londres
Paris
Çrenève
Rome
Athènes
Berlin
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam

630 -

250 —

633 —

251 —

142 50
122 25
143 -

24 -

15 50
0 75

20 50

69
634

7
3
14

53

132 -

100
23
1

36
84

La Bourse de Paris

Paris, S T H.R.— Les valeurs cupri-
fèree furent de nouveau olT ries et reçu-

lèrent sensiblement, de même, quelques
autres titres Visés par la spéculation se

vont aussi alourdis, par contre le trois

pour cent Français, les obligations du

Crédit national tout en pi ogres. Le Ci с -

dit Foncier, plusieurs sociétés de trans-

poris, d'eieçtricité, les groupes Turc*' et

Russe sont particulièrement bien dispo-
sés.

Elu coulisse on est généralement plus
' lourd que mercredi, exception faite des

caoutchoucs, à noter la forte baisse de

la livre et du dol ar.

Le marché commercial

Renseignements fournis par M. Ant.

Moscopouios, Toutoun Ytoumrouk, Kéven-
Ujoglou ban, No 1.— Teleph ; St. 1887.

Sacres.— La demande a été très grande
pendant toute la semaine ; tous les sucres

arrivés ont été épuisés et même quelques
wagons ont été vendus de dépôts, de

sorte que le stock aussi a diminué; de

deux cents tonnes

Voici le chiffre de ventes de la semaine:

40 wagons cristallisés hollandais du

bateau Achille Ls g. 23 cif Constan iao-

pie, 40 wagons cristallisés américains du

bateau Dindernan Lstg. 20 1|2 cif Cons-

tantinopie, 50 wagons cristallisés amé-

ricams du bateau Hock Island Lstg. 20 1(2
Ctf Gonstantinople, 10 wagons cristal osés
èméncaios du bateau Orienl Lstg 20 112
cif Gonstantinople, 5 wagons crisfad.ses

beiges du dépôt Lstg. 22 1|2 cif Constsn-
ti'noplî, 3 wagons hollandais du d^pô;
Lstg. 23 cif Gonstantinople, 15 wagons
cubes hollandais au bateau Achille Lsig.
26 ctf Constantinople, 6 wagons cubes
hollandais du dépôt Lsig. 26 cif Cons-

tantinopie, 2 wagons cubes tchéco-s o-

vaque du bateau Dalmalie Lstg. 25 1|4
Dedouacnés cristallisés américains Ltqs.
25 1[2 les 100 kilos, dédouanées cris-

takises hollandais Ltqs 26 3j4 les 100
ksios, dedouarmés cubes hollandais Ltqs
9 les 100 kilos, dedouannés cubes bel-

ges et tchéco s'ovaques Ltqs. 28 1(2 les

100 kilos,
bateaux attendus : Mercurius d'Arns-

terdam avec 500 tonnes sucres hollan-
dais cubes et cristallises, et Yonsbergen
d'Anvers avec 200 tonnes cubes belges.
Tendance du marché liés ferme. A Го-

rigine l articb est soutenu.

Cafés.— Tiès ferme à l'origine et en

hausse sur notre place. Soit No 1 Rio en

transit i'ocque 53 pis.. No 2 Rio en tran-

eit i'ocque 5i pts. A l'origine No 1 type
Rio Mac Kinlay sh. 58 les 50 3,4 cif Cons-
tantinopie Sur place dédouannes San-
tos I pts. 80, Rio i pts. 73, Rio ii pis 7 1

Tendance ferme.
.
Riz — En fone demande les Saïgon et

tes riz américains par suite d'une grande
hausse à l'origine,
Oat été vendus Saïgon frs. 80 les 100

kilos. Rz américains Doll. 11.50 tes 100

luioe cif Gonstantinople. Tendance ferme.

Uc< Information d'Orient»

Voici le sommaire du 11 janvier :

1. La douane et ses procèdes — 2 La
culture de l'opium en Anatolie — 3 Gom-
шегсе extérieur de Gonstantinople en sep
tembre et octobre 1921 — 4. Echus et

Nouve les.

Informations
de l Office Commercial Français

de Constantinople
1. Situation générale du marché.—

2. Buuetiu commercial — 3 Marche fi-

nancier. — 4. Marché des charbons.—
Le marché : métaux, matériaux de

construction, produits chimiques ' t phar-
inaceatiques, inaiéritleieë'uiqne.— 6 Of
fret» et demandes. — 7. Cours d s fonds ;
changes et monnaies.

Restaurant «EUROPE»
un des pius anciens restaurants à Cons-
tauticople existe depuis IKiîi

(Petits-Champs, passage D'ândrîa)
La meilleure cui.-ine européenne. Les

prix réduits, soupes et plats de viande à

12 1(2 pts.
Deux salles bien installées

Pendant les diner et souper ORCHESTRE

Propriétaire Voikoff,

$ ц «мЛ f 4 - -i $я»
&ew 2 £ lis в W

Les préparais

bachi-bozouks.

PRESSE GRECQUE
Les visées bulgares

Commentait les informations
relatives aux intrigues bulgares,

. g ,
л |. .

, (dont toute la presse grecque se

militaires s{8rn8liSÎ8S '

fait l'écho, VElefthêros Typos écrit

Le gouvernement kémaiiste pour-
ee fîUi jatt

suit ses préparatifs militaires avec

une grande activité en dépit des ri-
gueurs de la mauvaise saison Les
nouveaux avions achetés dernière-
ment ont complété le service des
forces aériennes en Anatoîie,
D'autre part, ce gouvernement

continue à acheter des canons

lourds en Russie, L'inspecteur des
t tapes a reçu l'ordre de transfé-
rer ce matériel au front par les
moyens les plus rapides. Des ba-
taillons d'ouvriers ont été expé-
diés des divers dépôts à Erzeroum
àceteff t. En outre, on s'occupe
actuellement de la réorganisation
de la cavalerie kémaliste. Les mil-
liers des chevaux achetés récem-
ment de l'étranger ont été expédiés
au quartier d Ismet pacha. Ils sont

rôpaitis dans les divers corps par
le service de l'inspection de la ca-

vaierie. En veîtud une décision de
la commission extraordinaire de la

guerre, l'effectif du groupe du sec-

teur de Ko ij i-Iii sera triplé. Etant
donné l'importance de la situation
actuelle de ce groupe, le cornman-

dement en sera détaché du соm-

mandement général pour devenir
tout à fait indépendant.
Le commandant de ca groupe

sera Mersioli Djémal pacha, ex-

ministre de la guerre unioniste,
retour de Malte.

J Jj

1

À

PRESSE TURQUE

L'attitude de la Grèce

Ahmed Djevded bey adresse de
Vienne â l'ïkdani une correspon-
dance où d s'exprime ainsi au

sujet de l'attitude du gouverne-
ment ht llène :

Au 1 eu de reconnaître le droit de la

Turquie et de mettre ainsi fin aux souf-

frances endurées par le peuple hellène

lui-même, le cabinet d'Athènes ne songe

qu'a une alliance avec la Roumanie et la

Yougo-Slavie, dirigée contre la Bulgarie et

ia Turquie, c'est-à-dire qu'il ne songe

toujours qu'à l'effusion de sang.
S'effœcer d'enlever à un peuple le droit

de vivre constitue la plus dangereuse des

politiques. Si en G:èce avait existé une

simple ombre d'esprit pratique, on y au-

C'est une chose connue de tous que la

Bulgarie,de la façon dont ses frontières

out été tracées par les traités, est très

bien desservie commercialement par les

deux débouchés qu'elle possède sur la

Mer Noire: Pyrgos < t Varna. Elle n'a au-

cun besoin pratique de posséder un port
sur i'Egép, d'autant pl is qu'en vertu des

traités, la liberté des Détroits des Dar-

daneiles est également garantie. Le seul

argument sérieux que M. Stamboulinsky
a pu invoquer dernièrement, c'est qu'une
tempête dans la Mer Noire avait an été

pendant quelques jours les communica-

tions régulières ! Le but que poursuivent
les Bulgares en réclamant ce débouché

est manifeste. Mais que M. Scamboulins-

ky soit persuadé que ce n'est pas de

cette façon qu'il parviendra à réaliser

la Confédération balkanique dont il a

parlé si souvent. Cette confédération ne

pourra se faire que par l'exécution fi-

dèle et intégrale des traités.

PRESSE ARMENIENNE

Un appel « Pro Àrmenîa »

Le Djagcidamcird, parlant de
l'appel en faveur de la cause ar-

ménienne que viennent de signer
116 personnalités françaises, émet
les considérations suivantes t

Il est difficile de prévoir le résultat de

ces nouvelles démarches, après toutes les

déceptions amères que nous avons épi ou-
vées.

Dans l'appel dont nous parlons il n'est

pas question du traité de Sèvres, des

frontières wilsonniennes et de l'Etat indé-

pendant ar énien Les signataire? de cet

appel doivent savoir ce qu'ils réclament

étant donné ia suggestion unanime de la

S. D. N. de constituer un foyer absolu-

ment indépendant de la Turquie.
La question d'Orient, même si elle

reçoit une solution nette au sein du con-

seil des ministres des affaires étrange-
res sera également examinée à la Confé-

rence de Gênes. Les cercles officiels ont

la conviction que celte conférence Iran-

chera définitivement la question puisque
la Russie y sera également représenté.
D'autre part, les délégués bolchévis-

tes ont insprit à l'ordre du jour «la ques-
tion des nationalités. » En outre, sur

une démarche du gouvernement Г'Angora
le gouvernement de Moscou s'efforcera de

faire participer ia Turquie à la Conférence
de Gènes. Ce fait à lui seul jette assez

Russie.rmt compris tort de suite qu'une demi-U lnmjère 4 .'orientation de la
nation hellène est impossible sur one Nous devons attendre le coors des évé-
côte s'étendant jnsqn'à la Mer Noire et|„eme„ ts L>appel des U6 perf0nna ités

et toutes les démaiches identiques dé-où i! n'existe pas une population dont

on puisse se prévaloir à Athènes. Au

lieu de s'évertuer à défendre une fiontière

aussi périlleuse, ils auraient vu où se

trouvent réellement les droits hellènes, et

le résultat de cette attitude sage et in-

telligente eût été que ni eux, ni d'autres

qu'eux n'auraient eu de si- terribles en-

nuis.

Les Hellènes ont envahi un territo : re

turc où il n'y avait pas une population
hellène. Mais leur sottise les a poussés
à saccager les parties les plus riches de

cette région provisoirement cccupée par
eux. Mais cela même ne leur suffit pas.
lis osèrent convoiter j squ'au siège du Gali-
fat De l'Eglise même, ils firent l'instrument
d'une organisation révolutionnaire. Ils

surexcitèrent les mondes musulman et

orientai, ébranlant ainsi la position de

l'Europe vis-à-vis de ces derniers.

A qui la faute ?

montrent qu'il n'y pas lieu de désespérer.
Le moyen le plus rapide et le plus

pratique pour rétablir la paix en Orient
est d'affranchir définitivement tous les

peuples opprimés. Tous ceux qui mettent
leur talent au service de cette cause sont

[es véritables amis de l'humanité et de
leur patrie.

Commis Voyageur
qui partira prochainement pour

NEW-YORK
cherche maisons sérieuses à repi ésenter

S'adresser Haviar Hon Kapou-Uslu
No 3 Tel Péra 24.

BASE DE MOUDANIA
Direction des transports

AVIS

| La Base de Moudania remet en adjadi-
Dans 1 i Peyam-zScibah, Ali Kém; 1 | Cation l'entreprise déchargement et de

bey le vient sur -.d poùiique hé-1 déchargement de matériel de guerre à
lasle aes unionistes et de leur, suc-1,, .,

eédané, les kémelistes. Dans sa

conclusion, il estime que si jamais
ia décision des puissances par rap-|
port à la Turquie, n'est pas con- j
forme aux vœux du peuple turc,

Moudima et Guemiek sur de nouvelles

clauses et conditions à ia suite d'une

déclaration écri'e d'un particulier Zafi-

nos Z. Assurant qu'il entreprend ces

opérations de chargement et de déchar
les seuls qui doivent en être tenus j gement dans les conditions où celles-ci se

responsables sont ceux qui ont pro-? font déjà actuellement. L'adjudication
voque la situation actuelle. Saura iieu dimanche 30 janvier (v. s.) 12
Ad Aémal bey s expiime ainsi : s février (n. s ) de 10 à 12 a. m. à Mou-
Si les unionistes et leur succédané, les \ dania dans les bureaux de la Base, direc-

kémaiistes montrent — sans qu'aucune hion des transports et à Smyrne dans les
considération les rebute — des tendances ! bureaux de la Base de cette ville, Une
favorables au bolchévisme, ils sont ex- <somme de drachmes 6000 (six mille) a

eusables, et H ne faut pas s'en étonner, (été fixée comme cautionnement provi-
En effet, ces gens ne sont parve- f soire.

nus à ia situation qu'ils occupent qu'en f Le nouveau cahier des charges est

pendant, en massacrant et en sacca- f déposé dans les bureaux de la Base, di-
|

géant. j rection des transports; à Gonstantinople
Or si par malheur, les puissances — ; dans les bureaux de la mission militaire

sans tenir compte des nécessités polili-j hellénique et à Smyrne, où les les inte-
es que nous avons exposées plus haut pressés peuvent en prendre connaissance.

— rendaient à l'endroit de la Turquie une j Moudania, le 20 janvier 1922 (v s )
décision qui ne répondrait pas aux désirs

et aux espérances de la nation turque,
La Rase de Moudania

P. SAMARTZiS.

THÉÂTRE D'HIVER DES PETÏTS-CHAMPS
Direction J. Lehmann Mardi 14 février 1922 à 9h.3Q dtf soir

V. Ziœine
Chef du Ballet

Nouveaux décors
Locaiion tous les jours

Pour la jpr*©nfiio<-o fois
GRAND Q Д É Л M é GRAND

BALLET О A L U 171 C, BALLET
Musique de Glaznownoff
Serge Nadedfine J. Boutnikoff

Régisseur du Théâtre Impérial Chef d'orchestre
Nouveaux costumes

aux guichets du Théâtre.
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ThéâtreAUJOURD'HUI

Sfcas
PUISSANCE

С ГУ! AL
TELEPE. РЕЗд 2345 2me époque

du

/Ш/mt/m

Lundi 13 février à 9 h. 30
Avant dernière de la

TROUPE PARISIENNE

ie magnifique roman de Zevaco

Vendredi prochain: 3meEPOQUE

Le DIEU de la VENGEANCE

Matinée gratuite
A fiire exceptionnel, et pour
permettre à tous ceux qui
n'ont pu admirer fa Ire épo-
que du PONT DES SOUPIRS (La
gueule du Lion) le Ciné f^agic
donnera demain, dimanche à

<o qa a. m. une Matinée

gratuite da ce chefs-d'œuvre

passionnant.

-m

H SOIRÉE NOIRE A RUREAUX FERMES
-Ч-Й

■M CRJÉA TION A PÉRA _
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-f-è 4me tabieau tù Sme tableau

SEQUESTREE ! La REVANCHE delà PROSTITUÉE

LES DAMES EN GENERAL S'ABSTENIR
1ажмжни»мш«и

l'œuvre la pius leste

Ordre des

1er tableau
2me »

3me s

la plus belle du genre

tableaux :

L'Embauchage
Le Bureau de Placement
Le 20

m-

UJ

LLOYD TRIESTINO
Le bateau AERICA partira samedi

11 février à 4 h. p. m (Ligne de luxe)

Société Anonyme Ottomane
d'Electricité

AVIS
La Société d'Electricité a l'honneur

d'informer sa clientèle que les anciennes
cartes d'identité du personnel ont été an-

nulées à partir du 1er janvier 1922 et rem-

placées à cette date, par des cartes d'un

nouveau modèle.

Pour l'exercice 1922, ces cartes d'i-

couleur CREME et por-

Corps d'OccupationFrançais
de Coastantiûople

(voie canal de Corinthe) pour Pirée, Cor-1 dentité sont d
fou, Brindisi, Venise et Trieste. j. . . .... . ,

л : tent, en diagonale, ie millésimé de 1 an-
Le bateau ВALMATLA partira di- j .

_
,,

manche 12 fév. à 10 h. a.m. pour Ineboli, nee ea OROS CARACibRES ROLGES.
Samsoun.Ordou, Eerassunde, Trébizonde
et Batouœ.
Le bateau GASTEÎN partira mardi

14 fév. à 9 h. a. m. pour Smyrne,Rhodes,
Adalia, Limasse', Lamaca, Mersine, Aie-
xandrette, Tripoli, Beyroath.Gaiffa, Jaffa,
Port-Saïd es Alexandrie.
Le bateau GRA& partira jeudi

16 février à 4 h. p.m. pour Varna et
Bourgas.
Le bateau LEOPOLIS partira sa-

medi 18 février à 4 h. p. m. (Ligne de
luxe) (voie Canal de Corinthe) pour Pirée,
Coifou, Brindisi, Venise et Trieste,
Pour pins amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moamhacê.Têiéph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pè-
ra-Palacej Téléphone Péra 2490, à Stam-
boni, Messadet Han, Tél Stamboul 2?5

National S team Navigation
Со Ltd of Greéce

Le nouveau entosse transatlantique
CONSTANTINCВSE

batiant pavillon anglais,tonnes 25 000 ion
vitesse 18 nœuds disposant de tout le
confort moderne est arrivé ennolre port le
vendredi Ю février et partira des Quais
de Galata le mercredi 15 février pour
NEW-YORK touchant Smyrne et le Pirée.
Tous les renseignements relativement

aux visa des passeports sont fournis
par l'Agence.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale de
Grèce, Galata, Arabian Han, 1er étage.
Tél. Péra 3210 224:.

Les cartes qui ne répondront pas à ces

caractéristiques devront être considérées

comme irréguiières et ieurs détenteurs de-

vro ff être signalés immédiatement à ia

police.
La Société décline, d'ores et déjà, toute

responsabilité pour les conséquences qui
pourraient résulter de la non-observation,
par ses clients, du présent avis.
Gonstantinople, le 3 février 1922.

Piaosment de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga-

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de
rapport.

Adressez-vous donc, à cet effet, à la
Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galata, Buyuk ТаппеУ Han, 18-19.

de Vente aux Enchères Publiques
Il sera procédé le mardi, 14 février

1922, à partir de 9 h.,a.m.place Saint»-
Sophie à Stamboul à la vente aux en-

chères publiques d'animaux réformés,
provenant de l'Armée Française, savoir ;

10 Chevaux
6 Juments.
5 Mulets
l?i Mules
3 Poulains

То t.38 Animaux d'âges et de robes divers
11 sera perçu pour les frais 7, 50oio en

sus du prix de vente.
Les frais de douane seront à la charge

des acheteurs.
Les paiements se feront en Livres Tur-

ques intégralement et immédiatement
après ia vente.
L'indication des causes de réforme ou

des tares des ammaux ne pourrai en ao-
cune hypothèse, engager la responsabi-
lité de l'Etat, alors même que tous les
vices ou tares d'un même animal n'au-
raient pas été annoncés. La vente aa?a
iieu aux risques et périls de l'adjudiç^
taire et, notamment, sans aucune ga=s
rantie pour les vices rédhibitoR^ éou»
mérés dans l'article 2 de la Loi du 23
Février 1905.

Le Payeur Particulier
du Quartier Général du С. O. F. C,

(Signé) G. BRUNET
SS»

t

Ч& &

b,JCRES& CAFÉS f
Si vous avez des affaires en f

f sucres et cafés adressez-vous ^
| à M. Antoine Moscopouios f
T Kévendjogloa Han No 1.

Téléphone 1887. §
i courtier et expert spécialiste É
É en sucres et cafés f
i, (Jne longue expérience de É
É trente ans garantit l'éxecution f
i ponctuelle de vos ordres. Ф
a

i

„ _ _ ... .é4 feu# uo

Banque Impériale Ottomane
Avis, aux Porteurs des LOTS TURCS
et cie ls Dette Ottomane Unifiée

Le Conseil d'Administration de la Deitc
Publique Ottomane informe les porteurs
que le délai fixé pour le paiement de
l'acompte de Lstg. 0:1:3. par coupon
Unitaire de ia Dette Convertie Unifiée des
échéances mars 1915 à mars 1920 in-
dus, et pour !e paiement de l'acompte de

16o[oen francs sur Paris sur les pri-
mes et amortissements échus aux Lots
Turcs du 249èqae au 300ème tirage inclus
devant expirer le 1er mars 1922, ce ter-
me est prolongé jusqu'au 31 août 1922.

Le Siège à Galata de la Banque Impé-
riale Ottomane continuera donc à servir
jusqu'à cette dernière date ies porteurs de
ces coupons et titres aux termes et 'dans
les conditionsrequises.

interallié! gués aux questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Vaiable à partir du 9 au 15 Février 1922.

Désignation

Farines étrangèreslre quaiité
» > 2me »

Farines indigènes Ire qualité
> > 2me »

Riz Américain Blourouse.
» Espagne
» Siam
> ^anglais 1rs
» » 2me

Macaroni Indigène2me quai.
» de semoule

Haricots Yehali. Ire qualité,
» » Sme »

» de Trébizonde
» Horoz . . .

» de Roumanie
i Pommes de terre (Marseille)

» > » (Ada-Bazar)
» » » petites
» » » (Italie)

i Sucre en p. crist. (Hollande)
f » » » (lava)
\ » » 5 (Américain) j
\ » » cubes Hollandais i

I» » » (Trieste)
» г carrés

? Huile d'olive extra extra
I > » Ire qualité
■ » » 2me »

PRIX

Pst.i'Ocq

19,-
16.—
18. —■

14,—
33 -

31 -

19 -

17 —

34.-
37.—
18,—
14.-
10.50
14 -

10.50
16 -

16,—
12 —

38 -

36 -

86 —

40 —

40 —

38 —

80 -

74 -

69 —

Désignation PRIX
— Pst.i'Ocq

Savon extra extra (Kultché). 44 -
» indigène extra. . . . 39 —

Beurre de Trébizonde Ire qualité 175 —

« » 2me » 180 —

» Américain Ire » 71 —

» » 2me » 67 —

» > 3me » — _

Fromage blanc(Roumélie) Ire q. 120 —

» » de Bulgarie Ire q. 90 —

» » touloum 110 —

Olives de Trilia supérieures . .
_

Olives Indigènes ire qualité. . 40 -
» » 2me » 30 -
» » 3rne » 20-

Pétrole Américain Ire qualité 19.—
» Roumanie en vrac 15.—
« Batoum «Deukmé». . 16.-

el de table 10.
Viande de mouton kivirdjik . . 100

» » Daglits . . 100
« » ICaraman 100.—

.
» » Daglits et Car. 2e 90.-
» » » > Se 80.—
» » Kivirdjik. 2e 9Q.—

Lait pur 36.—
Tahin Helvassi Ire . . . . 51.-
Tahin Helvassi 2me Patlka. . —.

Oignons grands. . . , 14,—
> Bulgarie .... 11 50

Tant envoi d'argent et toutes let-
très se rapportant à la publicité
doivent être adressés à l'adminis-
trat ion.

i.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 oio.
m— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

excepte a\ec une rnajoiation de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

8.— Les marchands qni vendraient des denrées alimentaires à des prixsupérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant ia qualité et le prixdes marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article IV
du Décret-Loi du 27 mai 1920(1336.

4 — Les marchands qui auraient des doléances sur las prix maxiàm dos dea-
œ^s alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuveut s'adresser directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5. Pour tomes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Public est 'prié de s'adresser à MM. ies Commis-
saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Sectjon de Municipalité res*
peçtive, par qui leqr plainte sera prisé en considération, immédiqfcem$nfc,
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L*Odol ,d'un goût délicieux,sans
rival dans son efficacité antisep-
tique, très profitable et écono-

mique, est merveilleusement com-
piété par la pâte dentifrice Odol

qui est extraordmairement propre
au nettoyage mécanique des dents.
Outre sa composition à grains
excessivement fins, son goût et son
odeur particuliers et agréai les
sont à faire spécialement remar-

quer.

GRANDE

Vente Enchères aux Publiques
Dimanche prochain 12 féviier 1922, à

10 heures et demie du matin, il sera pro-
efcdé à la vente aux Enchères Publiques
au plus offrant et dernier enchérisseur
de tout le mobilier appartenant à M. Paul

Trassy, ex-ingénieur de la Voirie de la So-

ciété des Tramways et se trouvant au No

2 Appartements Electrique Rue Hodja Ali

(à côté de Helbig Han) (descendre par la

rue à côté des magasins Tiring à Péra).
Parmi ces meubles :

Très jolie salle à manger complète en

neuf pièces, joli salon complet style mo-

derne, rideaux, lits en bronze carré

avec sommiers, matelas, un très grand
nombre de bibelots, vases divers, meu-

Lies pour chambre à coucher, une ma-

gnifique machine à coudre Naumann, un

très bon phonographe avec plusieurs
plaques, cadres, service de plats, service
de verrerie, batterie de cuisine, rideaux

en soie etc., etc.
Un magnifique piano allemand Reiser

cadre en fer, cordes croisées.

Tapis Perse ns et Kilims.
La vente se fera au comptant. L'ache-

tour paiera 3 oio en sus comme droit de

criée.
Commissaires-Priseurs

Bablkian Frères et Migherditch
Grand'Rue de Péra No 59.

Téléphone Péra 3249
Succursales

Péra Rae Taxim 2,
Grand"Rue de Péra No 42

ENFIN

ARRIVÉS

Nous attirons l'attention des Hôpitaux, Pharmaciens, Laiteries et surtout des

Parents et malades sur les renommés Laits Suisses marque «A L'OURS» récern-

ment arrivés, de toute première qualité, produit authentique des Alpes Bernoises
en consommation dans lés Sanatoria en Europe.

Ces Laits sont déji arrivés dont le placement a eu lieu déjà dans les meil-
leurs établissements de cotre marché.

Les analyses faites par le distinguée Bactériologue Dr Freidenreich et par Ls
Chimistes bien connus de notre ville MM. Syngros et Djélalian ont confirmé nos

assertions. Selon l'opinion des susdits Chimistes les Laits masque « A l'Ours •« sont

les meilleurs de tous les marchés de l'Univers libre de tout genre noci/ ou nuisi-
ble (i la Sanlé.

Vente au détail chez Coopérative Ang'aise, Droguerie Centrale, Coopérative

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977
No 287. Adjudication définitive du samedi,11 février 1922

sous pli fermé.
Au dépôt des forces d'aviation de San-Stéfano :

3 moteurs usagés BENZ de 200 H. P. chacun
3 moteurs peu usagés MERCEDES de 160 H. P. x>

1 moteur usagé ERGUS 120 H. P.
1 moteur usagé MERCEDES de 160 H. P.
3 moteurs très usagés MERCEDES de 160 H. P. »

1 moteur usagé MERCEDES de 120 H. P.
1 moteur usage BENZ de 160 II. P.
2 moteurs usagés MERCEDES de 160 H. P. »

1 moteur usagé MERCEDES de 100 H. P.
1 moteur Euzani de 3 cylindres.

Ces moteurs seront vendus en bloc ou en détail.
Au dépôt de construction de Sélimié-Kavak : 750 kilos de câ-, T жт „ .

_

„ .
_

. „ r . ,. A J rn

, , , r, i i f i- с i■ - лл т -1 , I Italienne « Nea Agora » Ermis, Camulen, Benedato, Kotaki Adouli, Ttonga ainsi que
bles de 3 bordées en partie neufs, en partie usages. 100 kilos de \ dans ]es meiIieiirs établissements.
fils pour câbles, 12 pierres pour cuir neuves de diverses épaisseurs, j Dépôt et Bureaux Galata, Moamhané. Nomico Han No 16.

A la direction de la minoterie d'Oun-Capan ; 2 coffres-for [s
en fer de zinc en fonte rond.

Au dépôt situé sous la mosquée d'Azap-Capôu : 5.000 kilos'
de fer lama et ronds, en tas.

Au dépôt de Saradjkhané ; 3.118 kilos de fer courbe pour!
cadre, bordure.

Au dépôt de construction d'Oun-Capan ; 3 .500 kilos de clous j
noirs indigènes. j

Au dépôt de Suleymanié ; 4.100 kilos de fer trempé sous forme l
de pelles neuves, 104 isolateurs.

No 288 Adjudication définitive du lundi 13 février. 1922
sous pli fermé

A Buyukdéré, Tchaïr-Bachi; 69.000 kilos de rails de chemins
de fer.

Au dépôt de Saradkhané : 590 ormes d'une longueur de 4 mè-
très et de diverses largeurs et épaisseurs, 300 vieux bidons de pé- |rénkeuy
troîe, 150 kilcs de vieilles pièces de zinc. . Bosuidjîk

Aux environs du dépôt de constructions d'Oau-Capan dans la Maitépé
л 1- » . v 1 ил Poste R. D. klm.

rue : 1 machine a vapeur a un cylindre sur un chaudron. gartai

A la fabrique de voitures de Beharié: 29 dépôts d'eau en tôle pendik

épaisse galvanisée, 19 dépôts d'eau en fer non galvanisé sous forme poste с. в. klm. 28 6.

de barils en bois. Poste G. A. k m. 31 o.
* * TОH7 ^R

A la direction des expéditions d'Oun-Capan: 1 ancre à crochet Guebzeh

pour bateau, une chaîne de bateau d'une iongueur de 82 brasses (se du iskéiessi
i -j 'i \

to 4 Tavchandjivendra par kilo). iiéréké

moteur, Yareradia

Offres ei Demandes !
jr uiu>. L:>ul' j Oogiie, portant mat-

que No liO Bonne réeompen-
(•s à с- и qui le rappor ;erà aux Cran.fit

Magasins CABLMANN, Péra

louer T 'Oi- bureaux belle vue, as-

censeur et électricité :■ Manop-
kian han, à côté d'Ome.i-Abid-lT»n.— S'a-
dresser : Bureau de Presse « Uermès ».

Kioutchouk Millet han N 12, — téléphona
Péra : 385.

Vente occasionnelle

louer

pour cause .de щ
départ automo-

bile neuf « Steyr » 6 cvl limousine con-

duit à l'intérieur. S'adresser : Taxim.
Sira-Selvi, magasin No 3 vis-à-vis de
l'ambassade japonaise. ' 2

Appart. meub'.é: 2 chambres
à coucher, i yrand salon,

1 grande salle à manger, cuisine, salle
de b ins, ch. de bonne, électricité. Rue
Roum Gabristam 40- Appart. Crtssoverghi
B. No T, Taxim. 3

On demande appart-ment 2 cnam-

lires, i salle à manger,
salle de bain, cuisine Répondre, rue

Asmali Médj'd 45 appartement 9-

Chemin de fer Ottoman cFAnatohe
Ligne Ha'idar-Pacha-Ada-Bazar

STATIONS

Pont Karakeuy
HA1DAR PACHA

Kizil Toprak
Bifurcation
Gheuz Tépê

Dérindé
ISMID

BANCO D! ROMA
Capital versé Lit. 150.000.000

Siège Centrale à ROME

160 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET COI ONIES
SIEGES A L'ETRANGER

FRANGE : Paris et Lyon.
ESPAGNE : Barcelone, Madrid, Tarra-

gene ,Mont-Bianeh, Vaîls, Borjas Blan-

cas, Santa Goloma de Queralt.
SUISSE: Lugano, Chiasso.
EGYPTE: Alexandrie, le Caire, Port,

Saïd, Mansourah, Tantah,Beni-Maaar,
Beni-Souef, Bibeh, Dessouk, Fashn-

. Fayoum, Kafr-El-Gheikh, Magagha,
Mehalla, Kebira, Minieh, Mit Gamr,
Zagazig.

MALTE: Malte.
SYRIE: Alep, Beyrouth, Damas, Tripoli.
PALESTINE : Jérusalem, Caïffa,Jaffa.
EGEE : Rhôdés.
ASIE MINEURE : Smyrne,Sokia, Scala-

nova, Adalia.

Consfantlnople
GALATA'. Buyuk Gamondo Han, Tél.

phone : Péra : 390 et 391.
STAMBOUL : Sultan Hamain, Pinto Han

Téléphone: Stamboul: 1501-2.
S'occupe de toute opération

de BANQUE

Au dépôt de constructions d'Oun-Capan ; 4 pompes à
1 grue à moteur électrique.

Au dépôt du matériel sanitaire de l'hôpital de Haïdar-Pacha
1.000 kilos de vieux vêtements confectionnés avec du coton usé Buyuk il rbend.
mélangé avec de la laine. sabandja

• r * \ ARIFIE
Sur le terrain sis en face des dépenses du dépôt des vivres : 1 fût ada-bazar

en fer noir de 640 kilos, 13 fûts en fer galvanisé de diverses dimen-
sions, 12 barils d'huile en bois entourés de cercles en fer, 1 grand]
baril de pétrole.

A la direction de la minoterie d'Oun-Capan: 14.520 kilos de
fer ouvré. I

O'ff I

$

En ce temps de crise nul n'ignore l'importance du

CREDIT
Allez chez le marchand-tailleur de Paris pour hommes et dames

jb-
nn

AU KâFF
■.

où vous pourrez avec des payements échelonnés vous faire faire
des costumes sur mesure

Deurt-Ycl Azi, en face du Khédivial Palace, Grand'Rue de Péra

ada-bazar
arifie
Sabandjé
Buyuk Derbend
ISMID

Dérindji
Y.-.remdja

Hérêké
Tavchandji
Dit Iskéiessi
Guebzeh
Touzln
Poste G. a. klm. 31.0
Poste G. B. klm. 23-0
piundik

La Sociélç Commerciale Industrielle cl

Financière pour la Russie et les Pays
Limitrophes.

SOCIFROS
a transféré ses bureaux au quatrième
Elage du Pala::o Carakeuy, Rue Voïvoda,
Galata.

Dr klm.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» N.

L'Androgyne
Roman Inédit

par

ANDRÉ COUVREUR

(Suile)

IV

Elle n'en goûta pas le piquant. Elle

bavait mes paroles comme un philtre,
renversée sur son fauteuil, les \eux

clos.
—. Du reste, continuai je, j 1 peux

vous affirmer qu'en la circonstance

il ne m'est pas permis de songer à

une folie de Georges. Son voyage est

exclusivement commandé par des

raisons d'intérêt...

(12) obéissance aux recommandations de

Tornada, et pour donner une appa -

rence de plausibiiité à la survenue

dans le monde de la demoiselle que
j'étais :

— Oui, 1ез mêmes raisons qui nous
ont jusqu'à présent séparés, et qui
ont fait que pour beaucoup, sinon

pour vous, on ignorait mon exis-

tence...
— Puis je les connaître ?
— Les connaître .. hésitai-je.
A l'aide ! grand Gourteline...
— Je regrette de ne pouvoir vous

les confier, mademoiselle ; c'est un

secret de famille.
Elle se contenta de cette raison à la

Boubouroche. Pourtant un pli subsis-
tait encore à son front. Je conçus

qu'elle remuait l'étonnement que son

cher disparu ne lui eût envoyé à la

poste restante, par laquelle nous com-

muniquions lorsque les circonstan

ces nous empêchaient de nous rap-

proeber. Je me promis de lui donner

cette autre sécurité aussitôt son clé-

part de chez moi.

Mais toutes ces émotions m'avaient

épuisé. Aù surplus, je me trouvais à

Kartal

Location do Coffres-Forts йййД
(SAFES) ,Bo»

Déposez vos objets preeideux dans le Erenkeuy
chambres-fortes des plus moernes de la Ghieuz-Tépé
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE Bifurcation
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du Kizil Toprek
VOL et de l 'INCENDIE. HA IDAR PACHA
Service tous les jours de 9 h. 30 a.m.

T)

usqu'à 10 h. p.m. excepté les Dimanches. ^0D ': Kaia-ixeoy
Téléphone: Péra 3041.

tème nerveux, je me mis à bâiller. Je mon régal était delà regarder plus
m'en excusai aussitôt. que de savourer les friandises..

— Comment! vous mourez de taim i J® trouverai certainement quel-
et vous me laissez bavarder ! Il fallait 7 ue chose... répéta-t-elle.
vous faire servir devant moi ! Elle feignit consciencieusement

— Je n'ai pas de personnel. Mon

STA TION8

frère a tout congédié.
— Pas de personnel ! s'apitoya-t-el-

le ; mais je ne veux pas vous laisser
ainsi !... Je vous en chercherai,moi!...
En attendant, je vous fais déjeuner.
Nous trouverons bien quelque chose
ici.

Elle

d'ignorer où se trouvaient nos pro-
visions. El lé partit comme à la dé-

couverte de l'appartement, gagna
la cuisine où je l'entendis ouvrir

des armoires, passa à la salie à man-

ger où elle remua encore.

— Voilà !... voilà de quoi vous re-

paître !

Triomphalement, elle apportait nos
Et comme je protestais, déclarant gâteaux secs, notre vin de Samos, les

vouloir m'en occuper moi-même. disposait sur nos assiettes. Et je de-

vins en cet instant l'adorable gour-
mande qu'elle était : mes cheveux
élaient fous, mon épaule sortait nue

je m imaginais bien le prix kimono,j'eus ses gestes pour man-
qu'elle attachait à ces quelques mo-

et boire

— Non, non, restez au lit. Vous
allez avoir. Ce sera très amusant.

Ah

rnents de domesticité, où elle allait
faire revivre la douce intimité de nos

goûters dans l'apa>sement de nos

sens. C'était moi qui ia servais alors ;

je lui apportais les pâtisseries, les

fruits glacés, le vin de liqueur, le thé

bouillant; et elle, les cheveux fous,
une épaule sortant nue du kimono,

—Voyez donc ce petit joli bec,com-
me il en met, !... murmurait-elle, en

me regardant, ravie.

Et c'était encore un de mes propos

qu'elle me répétait. Rassasié, je me

levai pour m'habiiler. Mes ablutions

terminées, j'acceptai son aide pour
me vêtir. Aida précieuse!.. Sans elle

Et j'ajoutai, par une in.

jeun depuis vingt-quatre heures, et croquait à belles dents, buvait avec j 0 me fusse- çertainement trompé
onscientel l'inanition réagissant sur тод sys-1 des hésitation^ de petite châtie; et ùang l'attribution dés dessous, Entre

i

temps, elle avait ouvert mes bagages,
déballé mes vêtements.

— Mazette ! vous en avez du beau

linge!. . Et cet amour de blouse !...

et ce tailleur Champagne !... Mettez
donc ce tailleur.
J'obéis Je fus bientôt en champa-

gne. Le costume m'allaita ravir.

—Que vous êtes jolie, mademoselïe!
Oui, j'étais décidément en beauté.

J'en ressentis un orgueil tout fémi-

nin. Et Rolande ne se fût lassée de

me contempler si nous n'avions été

dérangés par le concierge. 11 meten-

dit une carte.
— C'est ce monsieur d'hier qui re-

vient ..

— Je vous laisse..., dit Rolande,
avec un sourire malicieux, car elle

avait eu l'indiscrétion de regarder la

carte. Elle ajouta :

— Je vous laisse, mais je ne vous

abandonne pas. Dès aujourdhui je
vous adopte. Vous viendrez à la mai-

son. souvent, souvent. Vous connaî-

trez mon mari. C'est un homme un

peu froid. . mais il sera aimable avec

vous,: il aime les jolies femmes
Et me pressant tendrement les)

mains ;

— Voulez-vous que nous devenions]

des amies?
— De grand cœur, Rolande, répon-

dis-je avec élan.
— C'est ça, dites-moi : Rolande, et

je vous dirai: Georgette A bientôt.
Elle emportait ma réalité... Hélas 1!

je retombais dans le fantastique avec
celui qui succéda. 11 rne faudrait Ьдаа
des lignes pour traduire la diversité
de mes sentiments à cette première
entrevue avec M. Robert de iàeo-
plane. C'était un seigneur d environ!
trente-cinq ans— mon âge, en fait, si
je n'avais pas été rajeuni parle malé-
fice de Tornada — qui adoptait san

distinction une barbe claire et un co?^ -

tume à la dernière coupe. C'est tooUt
ce que j'en distinguai d'abord, t&mft
j étais troublé, j eus p us tard leloiisip
de remarquer d'autres particularités
que je conterai II semblait d!e parfaite
sauté et sur cette physionomie euc/*a-

sique se grelï'ait un sourire désenr-
chanté, dévoilant une jolie deTta»
ture.

suivre)


